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Introduction  

Il existe une extraordinaire diversité de poissons dans le monde, 

avec plus de 26.000 espèces. On les trouve dans différents types 

d’environnement tels que les lacs,  les lagunes, les Ruisseaux les 

rivières, les fleuves  ou les océans.. Ils peuvent vivre dans des 

conditions extrêmes. Certaines espèces vivant près de l’océan 

Antarctique fabriquent même de l’antigel! 
 

 

Nombre d’espèces décrites : environ 26 000 

Nombre d’espèces des eaux douces : environ 

11 000 

Nombre d’espèces des eaux douces 

africaines : environ 3 800 



INTRODUCTION 

Actuellement, près de 845 espèces de poissons ont été 

répertoriées, (dont 20 sont cependant douteuses ) au 

Gabon.  

 

Parmi les 845 espèces: 

 

 424 sont strictement marines 

 

 43 sont marines et des eaux saumâtres 

  

57 espèces sont connues de tous les milieux 

  

17 des eaux douces et saumâtres  

 

  303 uniquement des eaux douces.  

 



Répartition géographique 



NS = Nilo-soudanienne 

UG = Haute Guinée 

EG = Éburneo-ghanéenne 

LG = Basse Guinée 

EC = Est 

Za = Zaire 

Zz = Zambèze 

Cap = Cap 

 

Régions ichtyogéographiques 



DEFINITIONS 

 

 

Systématique= étude de la diversité des organismes et des 

relations entre ces organismes. Elle a pour objectif de 

classer les espèces (classification) et de rechercher les 

liens de parenté entre ces organismes (phylogénie). 

 Taxinomie:  science qui consiste à nommer  et décrire les 

espèces 

  

 



ICHTYOLOGIE  

Le terme ichtyologie  vient du grec ichty = poisson 

et logos = étude.  

L’ichtyologie est communément définie comme étant  

la science qui étudie les poissons 
 

Ou 
 

« l’étude de cette branche zoologique qui traite des 

poissons » 



Carl von Linné (1707-1778), naturaliste suédois, codifie les 

niveaux hiérarchiques proposés initialement et propose une 

nomenclature binominale. 

 

1758: publication de la 10e édition de Systema naturae 

(adoption de la nomenclature zoologique binomiale 

toujours en vigeur aujourd’hui) 

 

La classification de Linné est fixiste. Elle était hiérarchisée 

avec 7 rangs (nombre supposé parfait à l’époque – 

classification = ordre divin). 

 

Maintenant, on a multiplié les rangs intermédiaires. 



RÈGNE 

EMBRANCHEMENT 

 sous-embranchement 

 super-classe 

 CLASSE 

  sous-classe 

  infra-classe 

  cohorte 

  super-ordre 

  ORDRE 

   sous-ordre 

   infra-ordre 

   super-famille 

   FAMILLE 

    sous-famille 

    tribu 

    GENRE 

     sous-genre 

     ESPÈCE 



Carcharhinidae 

Position systématique 
  

Règne 

Animalia 

Embranchement 

Chordata 

Sous-embranchement 

Vertebrata 

Classe 

Chondrichthyes 

Sous-classe 

Elasmobranchii 

Super-ordre 

Euselachii 

Ordre 

Carcharhiniformes 

Famille 

Carcharhinidae 

Genre 

Carcharhinus 

Nom binominal 

Carcharhinus leucas 

Statut IUCN 

Quasi-menacé (NT) 
 

Fiche d’Identité  

Nom commun 

Requin bouledogue 

Autre nom 

Requin du Zambèze 

English name 

Bull shark 

Zambezi shark 

Español nombre 

Tiburón sarda 

Lamia 

Carcharhinus leucas 

 

http://www.manimalworld.net/pages/animaux/
http://www.manimalworld.net/pages/manictionnaire/chordata.html
http://www.manimalworld.net/pages/manictionnaire/vertebrata.html
http://www.manimalworld.net/pages/manictionnaire/chondrichthyes.html
http://www.manimalworld.net/pages/manictionnaire/elasmobranchii.html
http://www.manimalworld.net/pages/manictionnaire/euselachii.html
http://www.manimalworld.net/pages/manictionnaire/carcharhiniforme.html
http://www.manimalworld.net/pages/manictionnaire/carcharhinidae.html
http://www.manimalworld.net/pages/requins/genre/carcharhinus.html
http://www.manimalworld.net/pages/protection-animale/iucn.html
http://www.manimalworld.net/pages/protection-animale/liste-rouge-iucn.html
http://www.manimalworld.net/pages/protection-animale/liste-rouge-iucn.html
http://www.manimalworld.net/pages/protection-animale/liste-rouge-iucn.html


 

 

 

-nomenclature binominale et latine (ex: Oreochromis 
niloticus) 

 

-hiérarchie des niveaux de classification claire 
(espèce-genre-famille-ordre-classe) et fixe 

 

-dénomination de l’espèce suivi d’une diagnose 
(brève description) 

 

-diagnose brève et synthétique 

 

-caractères essentiellement empruntés à la 
morphologie externe 

 

Bases de Linné (1758) en matière de taxinomie  



Phylogénie?  

Développement évolutif d'un organisme ou 

groupe d'organismes dans le temps, par 

opposition à l'ontogénie, qui est le 

développement d'un individu depuis la 

fécondation de l’œuf jusqu'à l'âge adulte. 

 

Son but est donc l’étude des liens de parenté 

entre les organismes. 



Arbre généalogique des poissons au sens large  

 



Au XIXe siècle, on distinguait parmi les vertébrés, cinq classes 

(mammifères, oiseaux, reptiles, amphibiens, et poissons). La classe des 

poissons telle qu'elle était alors constituée réunissait des poissons sans 

mâchoire Agnathes ou (Cyclostomes) et ceux avec une mâchoire 

 ( Gnathostomes ).  

 



Les poissons sans mâchoires (agnathes) sont des poissons primitifs, dont ne 

subsistent plus que trois groupes dont un fossile :  
− les lamproies  

− les myxines 

-les ostracodermes (agnathes fossiles) 



Les poissons avec mâchoires (Gnathostomes) sont subdivisés  

en 3 groupes dont un fossile :  
• les poissons cartilagineux 

• les poissons osseux 

Les poissons à mâchoires fossiles 



les poissons cartilagineux (trois groupes) sont essentiellement 

marins et souvent prédateurs :  

− les requins  (Sélaciens) 

− les raies  (Sélaciens) 

− les chimères  (Holocéphales) 



• les poissons osseux constituent le groupe de poissons le plus vaste et le plus 

varié. On peut sommairement les séparer   en  2 groupes : 

  

− les poissons à nageoires charnues : (dipneustes et 

coelacanthes ) ou Sarcoptérigiens 

 

− les poissons à nageoires rayonnées ou Actinopyérygiens 



Le concept d’espèce 

« Groupes de populations naturelles qui se 
reproduisent en fait (ou potentiellement) 
par croisement et qui sont isolées d'autres 
groupes » (Mayr 1942). 

Groupe d'animaux ou de plantes qui ont des 
caractéristiques communes et capable de se 
reproduire pour avoir une progéniture fertile et 
qui maintiennent un niveau de séparation avec 
d'autres groupes. 

C’est le rang de base de la nomenclature 
biologique. 

Espèce biologique 



L’espèce est un ensemble d’individus 
identiques entre eux et avec le spécimen 
type c’est-à-dire l’exemplaire ayant servi à 
décrire et à caractériser l’espèce sur le plan 
morphologique. Ce type (holotype) est 
déposé dans un muséum ou il sert de 
référence ou en quelque sorte d’étalon pour 
des comparaisons ou des révisions 
ultérieures. 

 

N.B. Pour des raisons pratiques, la notion 
d’espèce typologique est encore utilisée de 
nos jours 

Espèce typologique 



Qu’est-ce qu’un nom ? 

Dans la mesure où l’espèce est le rang basique de la nomenclature 
zoologique, nommé une espèce est très important et on suit le 
modèle de Linnée par lequel une espèce est désignée de façon 
binominale. 

 

C’est une combinaison de deux noms, le premier étant le nom 
générique (toujours avec une majuscule) et le second le nom 
spécifique (jamais avec une capitale au début). 

 

Ce nom est suivi par le nom de l’auteur qui a le premier décrit 
l’espèce, suivi de l’année de description. Quand ces deux 
informations sont entre parenthèses, le nom actuel de l’espèce à 
changé de genre. 

Par exemple : Ctenopoma kingsleyae Günther, 1896 

  Ctenopoma muriei (Boulenger, 1906) 



Catégories en classification systématique 

Espèce: espèces typologique et espèce 
biologique (terminaison variable) 

 

Genre: espèces partageant des caractères 
communs (terminaison variable) 

 

Famille: genres ayant en commun un certain 
nombre de caractères (idae: Mormyridae) 

 

 Ordre: familles ayant en commun un certain 
nombre de caractères (forme: Ostéoglossiformes) 

 

Classe: Ordres ayant en commun un certain 
nombre de caractères (Terminaison variable) 

 

 



Qu’est-ce qu’un poisson ? 

Sous le terme de poissons , on 

désigne des êtres vivants aquatiques 

très variés qui ont comme points 

communs de posséder des branchies 

pour respirer et des nageoires pour se 

déplacer. Les poissons typiques tels 

que nous les concevons en général 

possèdent une colonne vertébrale ; ce 

sont des vertébrés . Ils sont dits à 

sang froid car leur température 

corporelle est liée à celle du milieu.  



II TECHNIQUES D’IDENTIFICATION 

Comment reconnaître  

un poisson? 





Critères morphologiques 



 





Corps très allongé : Mormyridae (L/H:7-10;Mormyrops zanclirostris) 

Corps allongé : Hepsetidae (L/H: 4-6; Hepsetus odoe) 



Corps court ou moyen : Mochokidae (L/H: 3-4;Synodontis batesii) 

Corps élevé : Cichlidae (L/H: 2-3;Tilapia cabrae) 



Corps très élevé : Monodactylidae (L/H: <2;Monodactylus sebae ) 





Comprimé latéralement (M. sebae-Monodactilidae) 

déprimé dorso-ventralement (Clarias gabonensis-Clariidae) 

Plus ou moins 

arrondi (A. marchei: 

Mastacembelidae) 

aplati (Cynoglossus senegalensis 

(Cynoglossidae) 



III-Critères et techniques d’identification des espèces en 
systématique 

 III1-Rappel sur l’anatomie externe du poisson: 
nomenclature générale de la morphologie externe 

 III2-critères morphologiques 

 -morphologie générale - forme du corps 

 -les différentes parties du poisson (la tête et le corps)  

 III3-caractères morphométriques et méristiques 

 -caractères morphométriques (mensurations) 

 -caractères méristiques (comptages) 

 III4- Ostéologie 

 III5- Éthologie 

 III6-Caryologie 

 III7-Biochimie 

 III8-Biologie moléculaire 

 III9-Electrophysiologie 

V-Applications de la systématique 

VI-Faune des poissons d’eau douce et saumâtre du Gabon 















Tilapia cabrae 

Distichodus hypostomatus 



Il existe chez quelques familles certaines écailles durcies 

transformées en écusson (scutelles) formant une carène 

ventrale chez les Clupeidae par exemple. 

Sardinella aurita  

Sardinella maderensis  
Ethmalosa fimbriata 















Nageoire hétérocerque chez Carcharinus leucas (Requin) 

Nageoire Homocerque chez Distichodus hypostomatus 



Ctenopoma maculatum: caudale arrondie 

Hepsetus odoe: caudale homocerque 

Hemichromis fasciatus: caudale tronquée Tilapia sp.: caudale échancrée 



Aeatiomastacembelus marchei:Caudale fusionnée avec l’anale et la dorsale 



Position des yeux chez quelques espèces de poissons 

Periophthalmus barbarus 

(yeux saillants) 

Elops lacerta 

(Œil recouvert par une paupière adipeuse) 
Citarichthys stampflii  

(yeux du même côté) 





Aplocheilidae 



ORGANES RESPIRATOIRES ACCESSOIRES 



Ctenopoma maculatum: 

Heterotis niloticus (sans nom) 

Malapterurus oguensis 

Clarias gariepinus 







Pellonula leonensis (Clupeidae) 

Rayons branchus visibles sur la dorsale Lutjanus dentatus (Lutjanidae) 

Rayons durs et branchus visibles sur la 

dorsale 







Odaxotrissa ansorgii 



Parauchenoglanis 

punctatus 

Anaspidoglanis macrostoma 





Electrophysiologie Les Mormyridae 

Les mormyridés (Ntotom, Bazai, 

Bafoulou, Difoulou, etc.) sont un 

groupe particulier de poissons 

caractérisés par: (1) une petite 

bouche, (2) un pédoncule caudal 

cylindrique, (3) une peau fine, (4) 

une absence d’épine, et (5) une 

activité nocturne. 

De plus, ils produisent de faibles 

décharges électriques au moyen d’un 

organe électrique spécialisé d’origine 

musculaire, situé au niveau de leur 

pédoncule caudal. Ces décharges 

électriques ont deux fonctions: elles 

permettent au poisson (1) de 

s’orienter dans leur milieu et de 

détecter leur nourriture, et (2) 

de communiquer entre individus de la 

même espèce 



Grâce à leur fonction 

électrique, les 

biologistes ont un 

moyen unique de 

localiser les 

mormyridés en repérant 

leur signal électrique 

avec une électrode 



En général, chaque 

espèce a un signal 

électrique différent 

comme le montre cette 

figure. Pour chaque 

espèce, le voltage est 

indiqué verticalement 

et le temps est indiqué 

horizontalement. 

Les Mormyridae 



APPLICATION DE LA SYSTEMATIQUE 

-Evaluation de la biodiversité (parcs 

nationaux); conservation 

-Statistiques de pêche (gestion durable des 

ressources halieutiques) 

-Evaluation des stocks 

-Pisciculture 

-Évaluation de la qualité des eaux (pollution 

des cours d’eau) 

-Etude du fonctionnement des milieu 

aquatique (régime alimentaire des espèces, 

biologie des espèces…) 

-Ethnozoologie 



COMMENT COLLECTER LES DONNEES  

-GPS 

-Ouvrages de référence 

-Appareil photo 

-Formol (1l) 

-Etiquettes de pressing 

-Crayon papier 

-Petit fût 

-Carnet de notes 

-Sachets zip 

-Gangs 



Faune des poissons d’eaux douces et saumâtres de 

l’Afrique de l’Ouest (Levêque, Paugy et Teugels: 1990 

et 1992/2 tomes) 
 

Fiches FAO d’identification des espèces pour les 

besoins de la pêche. Atlantique Centre-Est. 1987. 
 

Les poisons du Gabon (eaux douces et saumâtres) 

(Gilbert; Manfredeni et Pham Dang Cang: 1989) 
 

Guide de détermination des poissons du bassin 

inférieur de l’Ogooué (Mbega et Teugels: 2003). 
 

Faune des poissons d’eau douce et saumâtre de basse 

Guinée (Mélanie stiasnie et al) 

OUVRAGES POUR L’IDENTIFICATION DES 

POISSONS 





Clé d’identification des familles, genres et espèces 





Carcharhinidae 

-Corps cylindrique plus ou moins fusiforme 

-Museau conique plus ou moins déprimé 

-Deux nageoires dorsales inégales, 

-Nageoire caudale développée est fortement 

hétérocerque.  

-Grande bouche infère ne dépassant pas le niveau 

de l’œil et armé de fortes dents tranchantes 

‘Cinq fentes branchiales présentes sur les côtés 

 

 Diversité: 12 genres et 50 espèces 

 Habitat: essentiellement marin et quelques fois en 

eau douce (lacs de Lambarené)  



Carcharhinidae 

-CLASSIFICATION 

  

Règne 

Animalia 

Embranchement 

Chordata 

Sous-embranchement 

Vertebrata 

Classe 

Chondrichthyes 

Sous-classe 

Elasmobranchii 

Super-ordre 

Euselachii 

Ordre 

Carcharhiniformes 

Famille 

Carcharhinidae 

Genre 

Carcharhinus 

Nom binominal 

Carcharhinus leucas 
Statut IUCN 

Quasi-menacé (NT) 

 

Fiche d’Identité  

Nom commun 

Requin bouledogue 

Autre nom 

Requin du Zambèze 

English name 

Bull shark 

Zambezi shark 

Español nombre 

Tiburón sarda 

Lamia 

Carcharhinus leucas 

 

http://www.manimalworld.net/pages/animaux/
http://www.manimalworld.net/pages/manictionnaire/chordata.html
http://www.manimalworld.net/pages/manictionnaire/vertebrata.html
http://www.manimalworld.net/pages/manictionnaire/chondrichthyes.html
http://www.manimalworld.net/pages/manictionnaire/elasmobranchii.html
http://www.manimalworld.net/pages/manictionnaire/euselachii.html
http://www.manimalworld.net/pages/manictionnaire/carcharhiniforme.html
http://www.manimalworld.net/pages/manictionnaire/carcharhinidae.html
http://www.manimalworld.net/pages/requins/genre/carcharhinus.html
http://www.manimalworld.net/pages/protection-animale/iucn.html
http://www.manimalworld.net/pages/protection-animale/liste-rouge-iucn.html
http://www.manimalworld.net/pages/protection-animale/liste-rouge-iucn.html
http://www.manimalworld.net/pages/protection-animale/liste-rouge-iucn.html


Carcharhinidae 

Carcharinus leucas (Valenciennes, 1841) 

(requin bouledogue) 

Le requin-bouledogue est présent dans toutes les mers tropicales ainsi que 

les mers tempérées chaudes du globe. On le retrouve notamment de part et 

d’autre des deux Amériques, autour du continent africain, sur la côte 

occidentale de l’Inde, au nord de l’Australie jusqu’au Japon en passant par la 

Papouasie, la Nouvelle-Guinée et les Philippines. Il remonte l'estuaire du 

Saint-Lucian, le fleuve Zambèze, le Mississipi et l'Amazone et se trouve 

également présent dans le lac Nicaragua. 

 



Carcharhinidae 

Carcharinus leucas (Valenciennes, 1841) 

(requin bouledogue) 

-Corps massif 

-Museau très court et arrondi  

-Yeux ronds très petits.  

-Dents de la mâchoire supérieure  érigées en lame triangulaire à bords 

fortement denticulés,  

-Dents de la mâchoire inférieure plus étroites et à bords finement 

denticulés; f 

-Première nageoire dorsale grande et triangulaire,  

-Nageoire caudale fortement hétérocerque 

Taille maximale : 500 cm LT 

Distribution en Afrique: du Sénégal à l’Angola 

Distribution au Gabon: le long de la côte et autrefois dans les lacs du sud 

et dans la lagune Nkomi 



Carcharinus leucas (Valenciennes, 1841) 

(requin bouledogue) 

Le requin-bouledogue représente une prise de choix pour les 

pêcheurs sportifs le long des côtes sud africaines où il est 

redouté. 

  

Ailleurs, il est occasionnellement capturé pour ses ailerons qui 

valent une petite fortune et dont les pays asiatiques raffolent. 

Sa chair est destinée à nourrir les poissons d’élevages après 

transformation en farine, ainsi que sa peau et l’huile de son 

foie. Les aquariums publics sont aussi très demandeur de cette 

espèce dans la mesure où il semble s’adapter facilement à la 

captivité. Sa longévité en aquarium est d’une moyenne de 15 

ans d’espérance de vie. 

MENACES 

N.B  espèce  inscrite sur la Liste 

rouge de l’UICN 



Rhizoprionodon acutus (Rippell, 1835)  

(requin à museau pointu) 

Carcharhinidae 

-Corps élancé et fusiforme 

-Museau allongé et pointu 

-Deuxième dorsale plus petite que l’anale 

-Extrémités de s dorsales et bord postérieur de la caudale lisérés  

de noir 

-Distribution en Afrique: du Sénégal à l’Angola 

-Distribution au Gabon: le long de la côte gabonaise 

‘Habitat; exclusivement  marin 

-Taille maximale : 180 cm LT 

 



Sphyrnidae 

Proches des Carcharinidae, ils sont immédiatement 

reconnaissables à leurs expansions céphaliques 

latérales aplaties et portant les yeux à leur extrémité. 

Cette famille est constituée de deux genres: Eusphyra 

(1 espèce)  et  Sphyrna  (8 espèces) 

 

Habitat: essentiellement marin 

Eusphyra blochii  (requin marteau planeur) 
Spyrna lewini (requin marteau halicorne) 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Genre_%28biologie%29
https://fr.wikipedia.org/wiki/Eusphyra
https://fr.wikipedia.org/wiki/Sphyrna


Sphyrnidae 

-Cette espèce est de taille moyenne à grande puisqu‘elle peut mesurer 

jusqu'à 4,3 m et peser plus de 150 kg.  
 

-Son corps est gris pâle à brun sur le dessus (parfois avec des tonalités 

verdâtres) et jaune ou blanc cassé dessous.  
 

-Le lobe inférieur de la queue et les pointes inférieures des pectorales sont 

marqués de noir, au moins chez les jeunes spécimens.  

 

-Les dents sont triangulaires, avec des bords externes presque rectilignes, 

et à implantation oblique.  

 

-La première nageoire dorsale est grande et triangulaire. 

Spyrna lewini  (Griffith et Smith, 1834)  

(Requin-marteau halicorne 



Sphyrnidae 

Ce requin pélagique et parfois côtier se 

trouve dans tous les océans tropicaux 

ainsi qu'en Mer Rouge et en 

Méditerranée. Il évolue entre la surface 

et 100 mètres de fond. Il peut également 

se trouver dans les bouches de rivière 

et d'estuaires. 

https://fr.wikipedia.org/wiki/P%C3%A9lagos
https://fr.wikipedia.org/wiki/C%C3%B4te_%28g%C3%A9ographie%29
https://fr.wikipedia.org/wiki/Mer_Rouge
https://fr.wikipedia.org/wiki/Mer_M%C3%A9diterran%C3%A9e


Pristidae 
les Pristidae ont une forme générale de requins mais comme les raies ils possèdent 5 

fentes branchiales en position ventrales, ils se caractérisent par: 

 

La présence d’un long rostre aplati armé de fortes dents implantées solidement dans les 

alvéoles de chaque côté du rostre, lui donnant un aspect de "scie". Celle-ci peut dépasser 

2 mètres de long et représenter environ le tiers de la longueur totale du poisson. 

 

Diversité : 2 genres et 7 espèces. 

N.B  toutes les espèces de poissons-scies sont inscrites sur la Liste rouge de 

l’UICN. 

Habitat: régions tropicales ou subtropicales, dans l’eau douce ou l’eau salée, selon les 

espèces. 



Pristidae 

Classification 

 

Règne Animalia  

Embranchement: Chordata  

Sous-embr.: Vertebrata  

Classe:Chondrichthyes  

Sous-classe: Elasmobranchii  

Super-ordre: Euselachii  

Ordre :Pristiformes 

 Famille: Pristidae 

 Genre: Pristis  

Nom binominal 

Pristis pristis Linné, 1758 

Statut de conservation UICN: menacé 
 Pristis pristis Linné, 1758 

http://fr.wikipedia.org/wiki/R%C3%A8gne_%28biologie%29
http://fr.wikipedia.org/wiki/R%C3%A8gne_%28biologie%29
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Pristidae 

Pristis pristis Linné, 1758 

L'espèce est caractérisée par: 
 

- des dents rostrales longues et fines, marquées par un sillon sur 

le bord postérieur;  

-leur nombre est inférieur à 22 paires (16 à 20). 
 

Au Gabon: Jadis capturé dans l'Ogooué et les lacs, l'espèce est devenue 

rare dans ces milieux. 

 

Distribution: espèce côière cosmopolite, du Sénégal à l’Angola 

http://fr.wikipedia.org/wiki/Carl_von_Linn%C3%A9
http://fr.wikipedia.org/wiki/1758


Les Dasyatidae (raies pastenagues) sont des raies de taille moyenne a grande 

(envergure du disque de 30 cm a plus de 2 m), 
 

 dont la tête, le tronc et les pectorales élargies forment un disque fortement aplati, 

en forme de trapèze ou ovale.  
 

La peau de la surface dorsale est nue ou couverte de denticules, de gros tubercules 

ou d’autres structures dermiques dont la taille, la densité et la distribution peuvent 

varier avec la croissance, le sexe et l’espèce. 
 

Les yeux  sont situés dorsalement, la bouche est transversale et sur la 

face ventrale  
 

La queue est nettement démarquée du disque et elle 

ressemble, chez le plupart des espèces, à un fouet effilé 

Dasyatidae 



. Neuf espèces de pastenagues représentant deux genres (Dasyatis et Urogymnus) ont 

été signalées en Afrique occidentale et centrale, 

Dasyatidae 

Disque ovale et épais, surface dorsale très rugueuse, avec une zone 

centrale de denticules cutanés aplatis, cordiformes, et de 

nombreux tubercules épineux coniques, à pointe dressée, sur tout 

le disque ; jamais d’aiguillon sur la queue ; repli cutané ventral 

réduit ou absent selon l’âge Urogymnus 

 

Disque ovale, circulaire ou losangique, lisse ou rugueux, avec ou 

sans tubercules épineux ; un ou plusieurs aiguillons sur la queue ; 

repli cutané ventral présent Dasyatis 

Dasyatis ukpam  
Urogymnus africanus  

file:///C:/Users/xxx/Documents/thèses/livres et articles/The Fresh and Brackish Water Fishes of West Africa/fr/especes/e_11.html
file:///C:/Users/xxx/Documents/thèses/livres et articles/The Fresh and Brackish Water Fishes of West Africa/fr/genres/g_3.html


DASYATIDAE 

Dasyatis ukpam  

Disque presque circulaire,  

 

museau à peine marqué ;  

 

surface dorsale rugueuse, avec une zone centrale granuleuse (denticules 

aplatis, cordiformes ;  

 

une rangée médio-dorsale irrégulière de tubercules épineux, coniques, à 

pointe dressée, plus quelques-uns épars sur le disque ;  

 

pas de carène dorsale sur la queue en arrière de l’aiguillon ;  

 

base de la queue circulaire en section transversale ;  

 

espèce de grande taille (environ 120 cm d’envergure) 



DASYATIDAE 

Dasyatis margarita  

Espèce de grande taille (65 cm d’envergure) ;  

museau saillant mais non pointu ;  

mâchoire supérieure fortement ondulée ;  

dents moins nombreuses 24-32/28-36 ;  

129 à 136 rayons pectoraux 



DASYATIDAE 

Dasyatis margaritella  

Espèce de petite taille (30 cm d’envergure) ;  

museau relativement pointu ;  

mâchoire supérieure faiblement ondulée ; 

 dents nombreuses 28-41/34-50 ;  

113 à 127 rayons pectoraux 



DASYATIDAE 

Dasyatis ukpam  

Dasyatis margarita  

Dasyatis margaritella  

Disque presque circulaire, museau à peine marqué ; surface 

dorsale rugueuse, avec une zone centrale granuleuse 

(denticules aplatis, cordiformes ; une rangée médio-dorsale 

irrégulière de tubercules épineux, coniques, à pointe dressée, 

plus quelques-uns épars sur le disque ; pas de carène 

dorsale sur la queue en arrière de l’aiguillon ; base de la 

queue circulaire en section transversale ; espèce de grande 

taille (environ 120 cm d’envergure) 

Espèce de petite taille (30 cm d’envergure) ; 

museau relativement pointu ; mâchoire 

supérieure faiblement ondulée ; dents 

nombreuses 28-41/34-50 ; 113 à 127 rayons 

pectoraux 

Espèce de grande taille (65 cm d’envergure) ; 

museau saillant mais non pointu ; mâchoire 

supérieure fortement ondulée ; dents moins 

nombreuses 24-32/28-36 ; 129 à 136 rayons 

pectoraux 



CLUPEIDAE 

Cette famille, connue surtout par ses formes marines (sardines), 

comprend également plusieurs genres et espèces qui se sont 

adaptés aux eaux douces et saumâtres. Les Clupeidae possèdent 

un ou plusieurs écussons ventraux ou pelviens qui permettent 

une identification rapide de la famille.  

 

Sept genres ont été retenus dans la zone considérée dont deux 

marines (sardinella et ethmalosa). Les autres genres (Pellonula, 

Odaxothrissa, Laeviscutella, Sierrathrissa et  Thrattidion) se 

rencontre surtout en eaux douces  



CLUPEIDAE (Sardinella) 

Sardinella aurita  

Sardinella rouxi  

Sardinella maderensis  

le corps est allonge, subcylindrique, parfois assez comprime. Le ventre 

est plutôt arrondi. La nageoire dorsale possède 17 a 19 rayons, l’anale 

17 a 21 et les ventrales 9. On compte 17 a 19 écussons 

prepelviens et 14 a 16 postpelviens. Il existe une tache 

noire sur le bord posterieur de l’opercule. 

le corps est allonge a hauteur variable. La nageoire dorsale possede 18 

a 21 rayons, l’anale 17 a 23 et les ventrales 8. On compte 14 a 19 

écussons prepelviens et 12 a 14 postpelviens. La caudale est 

grisâtre, avec la pointe des lobes noirâtre. Il n’existe pas de 

tache post-operculaire , mais en revanche il y a une zone 

dorée ou parfois noirâtre juste en arrière de l’ouverture 

branchiale. 

le corps est moyennementeleve. La nageoire dorsale possede16 a 19 rayons, l’anale 16 a 21 et 

les ventrales 8. On compte 16 a 19 écussons prepelvienset 12 a 14 postpelviens. Il 

existe une tache noire ou dorée en arrière de l’ouverture branchiale. La 

partie supérieure de la nageoire pectorale est sombre. 



Gabon: Embouchure ogooué à POG, embouchure des 

lagunes le long des côtes gabonaises 



Gabon: Bas 

ogooué 

jusqu’au 

fernand-vaz 



Gabon: Bas Ogooué, Haut Ogooué, Ivindo, Loango, 

Adouma, Sette-Cama 



Gabon: Bas-Ogooué, Ivindo, Passa 



Gabon: Bas Ogooué 



Marcusenius moorii (Bas 

Ogooué, Ivindo, Sette Cama, 

Loango, Ogooué Moyen à 

Adouma) 

Mormyrops zanclirostris (Bas 

ogooué, Ivindo, Passa) 

Petrocephalus ballayi 

(Bas Ogooué) 

 

 

 
 



Famille des Mormyridae (espèces endémiques de l’Ivindo) 

Brienomyrus « SN9 » Brienomyrus hopkinsi 

Petrocephalus sullivani 

Boulengeromyrus knoepffleri 

Paramormyrops gabonensis 



Gabon: Bas 

Ogooué, 

Limboumbi 

dans le haut 

Ogooué, 

Ntem, Ivindo, 

Ngounié, 

Nyanga, 

Louétsie, 

Loango 



Hepsetus odoe 





 Distichodus hypostomatus  Distichodus notospilus 

Gabon: Bas ogooué, 

Ivindo, Adouma 

Gabon: Bas ogooué, Ivindo, 

Loango, Passa,Ntem 





Gabon: Bas Ogooué, Ivindo, 

Passa, Leyou, Sébé, Liboumbi, 

ruisseau forestier route de 

Medouneu 

Gabon: Bas Ogooué 



Gabon: bas Ogooué, Ngounié, 

Nyanga, Loango, Ivindo, Ntem, 

Sébé, Passa, ruisseau forestier 

route de Medouneu 



Barbus camptacanthus 

Labeo annectens 





Gabon: bas Ogooué, Ivindo, Ngounié, Passa, Nyanga, Lagunes du Gabon 



Gabon: bas Ogooué, Ivindo, Ngounié, Passa, Nyanga, Lagunes du Gabon 





Schilbe grenfelli  

(Bas ogooué, Ivindo, 

Nyanga, Ngounié, 

Ntem) 

Schilbe multitaeniatus 

(Bas ogooué, Ivindo, 

Ntem) 





Gabon: Bas Ogooué, Cap estérias 



Gabon: Bas Ogooué, Ivindo 



Gabon: bas 

ogooué, Ivindo 



Synodontis albolineatus 

(Ivindo, Passa) 

Synodontis batesii 





Ctenopoma maculatum 
Ctenopoma nanum 





Oreochromis schwebischi 

(carpe) Tilapia cabrae (carpe) 



Gabon: bas Ogooué, Ivindo,Ntem, 

Ngounié, Nyanga 

Gabon: bas Ogooué, Ivindo, 

Ngounié, Nyanga 



Monodactylus sebae 

(Gabon: basa 

ogooué, le long de la 

côte et lagunes du 

gabon 
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